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MARIO Lemina, DenisBouanga et Pierre-Eme-rick Aubameyang, qui sontles fers de lance de la sé-lection gabonaise, sont àLibreville depuis plusieursheures. Ils ont rejoint legroupe qui se prépare à af-fronter le Soudan du Sud,ce vendredi au stade del'Amitié (à 16 heures). Leseul retardataire étaitFranck Engongah (ElGeish, Égypte) qui a finale-ment retrouvé la tanièrehier. Pour rentrer tout douce-

ment dans le bain, les Pan-thères, à qui on veut éviterun surplus de pression, ontdeux séances d'entraîne-ment. La première a lieucet après-midi à Angondjéet la seconde demain. Unemanière comme une autrede commencer à préparerau mieux deux rencontres,contre les Sud-Soudanais,désormais capitales pourl'avenir du Gabon dans ceséliminatoires de la CAN2019.Si pour le moment, per-sonne ne s'est encore vrai-ment exprimé sur le sujet,il semble néanmoins quetoutes les composantes(joueurs, fédération, etc.)prennent de plus en plusconscience de la grosse at-

tente qui entoure laconfrontation de ce ven-dredi contre les "BrightStars" (les Etoiles Bril-lantes, ndlr). En effet, lesPanthères se trouvent ac-tuellement dans une situa-tion délicate.A cause de leurs contre-performances contre leMali (1-2) et le Burundi (1-1), les Gabonais sont troi-sièmes du groupe C et necomptent qu'un seul pointen deux sorties. Les Ma-liens trustent la premièreplace (6 unités) et les Bu-rundais sont en deuxièmeposition (4 points). Le Sou-dan du Sud est bon dernieravec zéro unité. Ce tableau oblige donc lesprotégés de Daniel Cousin

à accomplir un véritableexploit lors des quatre der-nières rencontres qu'ilreste à disputer. Et l'opé-ration-rachat commencepar le match de vendrediet ses 90 minutes à livrercontre les Bright Stars. Aubout desquelles la victoireest escomptée.Pour le match de vendrediprochain, la Fégafoot a an-noncé, dimanche dernier,la gratuité des entrées austade de l'Amitié. Elle jus-tifie cette décision par lavolonté de permettre àplus de monde possible devenir soutenir le Onze na-tional. Il est question detenir compte "de la place
du 12e homme dans l'esprit
de la relance de l'équipe na-

tionale après la mise en
place du nouveau staff
technique. Loin des aspects
pécuniaires, la démarche
de la Fégafoot trahit son
optimisme et sa détermina-
tion à arracher la qualifica-
tion pour la prochaine CAN
au Cameroun." Liste des 23 joueursconvoqués par Daniel Cou-sin :
Gardiens : Didier OvonoEbang et Yves StéphaneBitseki Moto
Défenseurs : Lloyd Palun,Bruno Ecuele Manga,Henri Junior Ndong, AaronOndele Appindangoye, Jo-hann Serge Obiang, FranckPerrin Obambou, Ulysse

Darryl Obame Ndong etWilfrid Ebane Abessolo
Milieux de terrain : MarioLemina, André BiyogoPoko, Levy Clément Ma-dinda, Serge Junior Mar-tinsson Ngouali, SamsonMbingui, Clench RubenLoufilou Ndella et FranckEngongah Obame
Attaquants : Pierre-Eme-rick Aubameyang, GaétanMichel Yann Missi Mezu,Axel Meye Me Ndong,Louis Autchanga Ameka,Alain Miyogho, DenisBouanga.
Liste d’attente : DonaldNze, Guelor Kanga, JohanDiderot Lengoualama etSamuel EmmanuelBiyoghe.

Les Panthères sont au complet

Football/3e journée des éliminatoires de la CAN 2019/Avant le match Gabon-Soudan
du Sud

Serge A. MOUSSADJI
Libreville/Gabon

NOUS sommes de retour, commepromis. Et nous allons, avec lagrâce de Dieu, amorcer ce longvoyage ponctué de rendez-voushebdomadaires, que nous sou-haitons fructueux et pleins debonnes surprises…Ceci étant, nous arrivons au mo-ment où notre pays, le Gabon, estdans une situation difficile en éli-minatoires de la Coupe d'Afriquedes nations de football (Can) de2019, dont la phase finale auralieu au Cameroun voisin. Il fautdire qu'avec un seul point aucompteur dans le groupe C,l'équipe fanion n'en mène paslarge. Elle est larguée par les lea-ders du groupe, le Mali (6 points)et le Burundi (4 points).Nous ne cachons donc pas notreinquiétude devant ce qui s'appa-rente désormais à un champ de

ruines de notre football d'élite.Les Panthères du Gabon n'ont ja-mais été aussi mal en point. C'estque le football gabonais, empêtrédans des conflits d'intérêt, s'estde plus en plus liquéfié ces der-nières années, au point qu'on nese retrouve plus du tout. Simple-ment parce que nous avonsperdu notre identité de jeu. Queldésastre !Et quand on voit, par exemple,une modeste équipe comme leBurundi, venir nous tenir enéchec ici à Libreville, après avoirmené au score, on se dit qu'on amanifestement touché le fond.Pas alors étonnant, que le public,désabusé, préfère ne plus vivre lecauchemar d'une équipe desPanthères du Gabon ahanantsous le soleil comme une âme enpeine. Résultat, c'est dans uneambiance quasi-confidentielle

qu'évolue depuis un certaintemps l'équipe nationale gabo-naise, les supporteurs préférantrester chez eux. Du jamais vu !De toute évidence, le limogeage,un peu tardif il est vrai, de l'en-traîneur national Jose AntonioCamacho, par la Fédération ga-bonaise de football Fégafoot),vise à créer un choc psycholo-gique et à remettre les Panthèresdu Gabon en ordre de bataille.Mais aussi, à créer une sorted'union sacrée autour d'une sé-lection qui a plus que jamais be-soin de soutien. A cet égard, le nouveau sélec-tionneur, Daniel Cousin, a doncpour mission de redresser labarre d'un bateau, en proie auxressacs. Une tâche titanesquepour l'ex-capitaine des Panthèresdu Gabon, qui manque cruelle-ment d'expérience à ce niveau et

ne dispose que d'un certificatd'entraîneur. Il a donc été envoyéau casse-pipe. Mais, comme ilconnaît bien le milieu, il pourrapeut-être faire quelque chosevendredi prochain au stade del'Amitié, le Soudan du Sud étantvisiblement l'équipe la plus faibledu groupe C. En tout cas, outre l'ambiancepourrie d'une équipe divisée enclans, le véritable problème desPanthères du Gabon, c'est lemanque de fondamentaux deplusieurs de ses joueurs. Quandon n'est même pas capable d'as-surer une passe ou d'effectuer uncentre, c'est qu'il y a un problèmeà la base. L'autre grave problème est quenos internationaux ne se battentpas pour être des titulaires dansleurs clubs. Certains éprouventmême un malin plaisir à faire

banquette ou à ne jouer quequelques bouts de matches. A partir de cet instant, on perdaussi bien ses repères que ses au-tomatismes. Et comme par extra-ordinaire, lorsqu'on est titulaireen équipe nationale, on bafouilleson football. Ce qui fait que lorsdes matches, Pierre-Emerick Au-bameyang, qui fait pourtant par-tie des meilleurs avant-centresde la planète, n'a pratiquementaucun ballon exploitable. Il passed'ailleurs son temps à courirdans le vide, à s'époumoner àfaire des appels et contre-appels. Le challenge de Cousin est doncd'asseoir une équipe compéti-tive, à l'ambiance assainie, quipratique du beau football, où lesjoueurs sont solidaires, altruisteset courageux. Et non celle où cha-cun cherche à faire le zigoto ouson petit numéro.

Droit au but

Par J. NGOM'ANGO

Le challenge de l'ex-capitaine…

Mario Lemina, ...
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... et Pierre-Emerick Aubameyang devront montrer
un tout autre visage contre le Soudan du Sud ce

vendredi.
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...Denis Bouanga...
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